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£ee arohlvee d^partementelae dn HhSne ne poasMent 
^'un doouBQBt sot la ^11)11 oth&qae popula-ire da 
Bolfi 4*01agtai 11 e^aslt dhan rapport Qnvey^ par 
1@ otiidQadzs & Pard,g* X2. pr^oise i$ae 1'3u.*torl*» 
eatlon pr&faotorale eet do. 3 marg 1878$ Bad.6 noae 
n^avone pae trouyd traoe de oette swutorigatlon» 
89®G dcate en esdate-t-ll un drnme h la Mbll o-
thfeque» 

£e B6me rapport lnaique qa'en X 1888 Xe blbllothdque 
a fa>lt 5 342 pr§te, oe qjal noas aemble oonsld^— 
rable per rapport ecax ohlffree qae BOBQ afesB 
trcuvea pour 1882 et 1892, 
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I H T E O D U C  T  I  C  B  

I)Situatlon de Xa MTDliothfequ.ee 

I»a bibXiothkque poxmlaire que nous nous pzoposone 
3'etudier dane oes pages se trouve au Boia d'Oingt.Ce petit 
vlllage de 1353 habitants eet situc h une trentaine de tCm dc. 
Lyon,au nad-ouest.11 est an centre de Xa region des Pierres 
Dor^es.C^est Xe ohef-Xieu dfun canton agricoXe aais Xa popuXa-
-tion est essentiellement coraposee rlc personnes travaiXXant 
dans Xe secteur tertiaire. 

Cette hihXiotheiue,ncfe en Ib?7,a oesse d'exister 
vers iy27.BXXe dtait ouverte & tous Xes habitants de Xa 
rc%ion»Apres 50 ane d1ouhXi,son existenoe a ete reddcouverte 
par X 'institut-eur du viXXage. 

2)2ources. 

Les dooumentn dont nous disposons pcur oette recher-
-cho sont Xee registres de prSt,Xes proces-verbaux des assem-
-blfea generales et Xes factures do la bibXiothe que *G ependant 
iX existe dfimportantes Xacunes dann Xa documer:tation,ce qui 
impose d1embXee certaines Ximites & notre rechorche.Les re-
-gistres de pr6t scnt parfois incomoXets et nous ne poscedons 
pap de Xistes de Xecteurs.1)'autre part Xen proces-verbaux 
et Xes factures se Ximitent aux annees Ib79-It-L/I.Bnfin Xe 
tenps Ximite dont nous disposions ne ncus a par permis de 
faire toutes Xes rechercheo oompXcmcntaires qui ouraient etd 
n€cessaireso 

Le fonds de Xivres esrt conr?erv<5 a Xa mairie du viX-
-Xa/re,mais dans des caisses,donc dfun acces tres dilficiXe.La 
municipaXite se proposs de Xes disposer sur des rayons quand 
eXXe aura trouv^ un XocaX pour Xes mettre en vaXeur .Ilous 
pors^dons un cataXogue des ouvrafes de Xa biblioth&que date 
de lt>^b,mais qui ne comporte que Xes cotes,Xes noms d^cmteurs 
et Xes titres des Xivres,sans date de parution ni coXXection. 
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1'^volution du fonds entre IL-77 et Iy27 feavtg ost inconme.llous 
savons seulement qu'11 est pans<5 de .521 volumeg en I87& a 
ycjOC en Ibyb.Bous avons dono d^cld^ de laisser de otbtd 11<£— 
-tude des oollections qui auxait otc trop limitee dang le 
temps et trop imprdoiEe.Kous en dirons seulement quelques 
mots au moment de 1'etude sociologiqueeLa decouverte dTaa-
-tres documents et catalogaos la rendra sans <.ioute possiblo 
ult (Srleur ement. 

^-'-ethode de travail. 

Aprc-s avoir situe la fondation de In MbliotMque 
du Bois d1Cingt dans 1'hiatoire des hibliothfeques populalres 

:de France,noug nous propogons dfen dtudier 1'historique. 
Bans une deuxi&me partie nous traiteronp de son fonction-

-nement$organes administratifr e^ersonnel,methodes d^acqui-
sltionyd des ouvrages»servioe puLlic,coiaptabil.ite jusqu^en 
Ib3i. 

La troisieme partie sera consacree a une 4tude aociologi-
-que concernant les leotoura et leurs leetures. 
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L a  biblioth&que populaire du. Lois d'Cinpt fut fondce en 
I&77»A cette dpoque 1'idce de bibliothecrue populaire avait 
4t6 lanc^e depuis pluo d'une disaine d'anndea.avant de par-
-ler de la bibliothe']Uc du Eoin dT Clngt, il convieiit de parler 
de la situation dcs biblioth&qjies populaireg avant I.c77« 

Chapitre I i Fituation des blbliothdques pcpulaireg avarrb IS77» 

1)Gen&se des Mblioth&quee populaires, 

2n Prgjice 1'idde de bihliotheque populalre est 
aroienne.En efl'et,elle apparait a la fin du dix-huiti^me 
eiecle et se developpe avec la kyvolution de YJb-j,grS,ce d, 
des hOTTimeg oomme itdrabeau,0ondorcet ,Lakar>al nui entament deg 
projets de bibliothkcin.es publiques ouvertes a la nation 
erti&re.(l et 2).l'ais ces projets ,se noient et on envisage 
la creation des bibliotherjues populaires, c 'est-^-dire des 
biblioth^ques destir.ces specialement h la clanse laborieuse, 
aux ouvriers et aux paysans,en gros El la grande masse a 
inetruire.(3)»0n se preoccupe vczitablement de la crdation 
des bibliothkcp.es en lbI5;cette date correspord & la •"•ague 
des grandes initiatives scolaires des prenieres arndea de 
la llestauration, b la creation de la Bociete pour 1'instruc-
-ticn el<5Eentaire,et a l*institution dencours dfadultes| 
tout contribie h un recul de 1fanalphabctisne.(4).La crcation 
des bibliothbques populaires et leur ddveloppement sont 
etroitement lieg aux progrfes dc 1'instruction.(j), 

2)B^veloppemcnt des bibliothcques populaires. 

La bibliothdque populaire a connu une longue 
gestationjcongue & la fin du siccle des Lumieres,elle n'a 
vu le jour que le mai I6GG,avec la circulaire de Gustavc 
Louland qui conoernait les subventions accordcos par le 
gouvernement pour la construction des ecoles cormnales. 
Cette gestation a cte marquce par des realisations locales, 
mais elles n*ont jamais eu valeur d'institutions.Les 
premi&res eurent un caractcre coniessiornel.iin eilet ,les 
plus anciennes cr(fations sont li(5es & lcjvie paroissiale, 
h lfactivite des ecoles primaires,dont un grand nombre 

« 
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sont enoore temeg par dee religieux f ou. h celle de socitftes 
attaohdes la diffUsion ctu livre, (5) • 

Ohapitre 2 sliaissance do la "bibiiothfeque popuXaire du Bois— 
. dfCingt. 

Xondoe Xe 4 novemhre 1677»Xa socidtd fondatrice 
de Xa "bibXiothoque ne ccorence son activite qu'un peu pXus 
d'un an pXus tard,c'est-5,-dire Xe 3 maxs I87b.Cette eocidtd 
constitue Xe poutien h taus Xes pointa de vue do Xa bibXio-
-th^tjue. £C) 

LXXe a ete cre<5e dans Xe but de procurer h ses adherents 
des Xivres pouvant eervir h lour ddXannement.A see ddbuts 
eXXe comptait 06 membres inscrits,tcus provenant du oanton. 
'-u bout de deux ans d'exietence,X'effectif atteignait IIy 
membres.Peu h peu Xes inscriptions gonfX&rent Xa societe, 
et en Ifc79,au coura de X*anrenbXt'o gtnfoaXe dn 3 mars,Xe 
secretaire g('neraX decXarait que tout Xe mon^e pouvait 
sMnscrire CORK© menbre de Xa socidt<S.IX sfadressait ainsi 
aux popuXationo des villages environnants«non o.ppeX fut enten-
—du,et depuis Xa fin de X'annee IL7j Xa socidte oomprenait 
des gens dcs viXXages voisins. 

La societe est poXitiquement neutre.fia durce est iXXimi-
—tee,ainsi que Xe nonbre de res adherents. 

I)Les conditions d^admission. 

SeXon X'artioXe 2 du r^gXement/ de Xa bibXiothd-
-nue,pour 6tre socidtaire iX ouffit d'6tre 6gc de 15 ans 
au moins et de se faire inscrire au bureau de 1'associa-
~tion,de payer le droit dfadci<~sion et dfaoquittex h X'avance 
six mois de cotisation.Houtefois un socidtaire n*ayazit pas 
atteint sa zoajoritd ne pourra Stre accepte sans 1'sutorisa— 
-tion de ses parents.Les personnes des deux sexea sont admi-
-ses. 

D*apr&s X'articXe 0 4 du r&gXement seuXs Xee 
socidtaires majeurs ont voix deXiberative. 

IX est fix6 un droit d^adraission qui se chiffre 
5 I franc.iCn pXus du droit 3'admission Xe societaire doit 
verser une cotisation annueXle de 5 francs,payabXe en deux 



versementg et six raois a 11 avance.Oependant les personnes 
cjui vexsant une sonme de 100 francs devierment societaires 
& perpdtuitd,c1 est~a~dire qu'aucune cotisation ne potirra 
leur 8tre reclamee & 1'avenir.Les instituteurs constituent 
un cas particulier;ils ne paient que 3 francs de cotieation 
anmelle. ($ous ces chiffres sont valahles pcur les d^buts 
de la "bihliotheque.Ils ont certainement varie avec 1'aug-
-mentation du coftt de la vie.lNotre docuroontation ne nous a 
pcs permis de connaitre le montapt des cotisations aprks 
ILSJl.) 

i)fapr&s 1Tarticle 6,les societaires qui n*ont 
pao paye leur cotisation dans le mois qui mit la date oti 
doit sfeffectuer leur verseioent sont avertie p-.ir les soins 
du. tureau.Apres un avertisnement reste auinze jours sans 
rdrjultat,ils ne pourront redemander de livrec r*ans se 
faire inscrire h nouvesu et payer le droit d'admission« 

2)Gomposition du "bureau. 

Des la cr^ation dc la socidte,un hureau a ete 
nommd par les fondateurs»Ge "bureau fonctionne pendant une 
anrce h dater du jour de 1' ouverture de la biTjlioth&quej 
il est renouvelahle chaiue annee au mois<te mars en assem-
-hlee gdnerale. 

En Ii/79 il comprenait: 
un prerddenttM. GIBAIJD Antoine,5C ans,rentier 
deux vice-pr^eidentsiK. GGuTZT Een^ 

1=1. H1-LE2 Augustin,44 ans,charcutier 
deux secritairesil-i. BAITCI: 01aude,27 ans,tailleur 

I»J. Lenoit ,2'5 ans, serrurier 
un bibliothdcaire: ii. BALiSS Jean-iiarie 
un sous-bibliothdcaire$L. r-aPGOIT Joseph,33 ans,platrier 
un trdsorlersl. PAPILLCSl :'mtcine,2bsno,nfctaire. 

Gomme la plus grande partie de la population clu village, 
la socidt^ est constituee surtout de commergantc et dfarti-
sans. 

"Ulterieurement h, ce bureau dont les membres ne 
changen-yfeas pendant au moins douae nns,^ 1'iaaue du 
11 assembl^e gendrale do mars loLC,il a ete elu dgalement 



trois Eiembres conseillers crni doivent faire partio clu 
t)ureau«Ils auront voiz doliberative dane toutea les asf.em-
-blces.O'egt une fonotion nouvellement cr^ee par article 
ajout^ au r&glement„C:et article amdne cn I8c0 les ^embres 
du bureau au nombre dc onze peraormes au licu de huit, 

3) le rCle des membres du lmreaue 

Gonformcrent au reglemcnt de la biblioth&que 
(articlee 23-24—25—26-27) ,le bureau devra rdunir la 
societ^ tous les eix mois afin de rendre compte ds la 
situation dc la societe.il est attribue h chacur des niem-

-bres un rtle bien prccis» 

Le tr^sorier est 1'un des nembres les ylus actifs 
du bureau.il regoit les zecettes,eiiectue les paieaents 
en ayant soin de les inscrire rur un livre de cr,ior?e cotd 
et paraphd par le president«ll doit dgalement publter tcos 
les eemestres un tableau detaille de sa gestion fimnciere; 
Oe tableau reste affiche au bureau de la bibliotheque jus-
-cjiif a son renouvellement • 

Le secretaire tient comne le tr^sorier un registre 
de toutes les recettes et les ddpenses. 

le bibli othdcaire est char/re de lTentretien de la 
biblioth&que.ll fait executer le service ]xiblic et le service 
intcrieur aus archivistes ou employes scus ses ordres.confor-
-mdi^ent aux reglements des archivlstcs, 

4)L'assemblee gcncrale• 

-6a Sooek.^ 
Sous les membree 6A bexesai se reunissent en assem-

-blve gendrale tcus les six mois et h cha.-me fcis que lfocca-
-sion pe presente pour discuter soit de la gesticn financiere 
soit du service inte'rieur.0 Test b 1'assemblee gcndrale iue 
sont prises les grandes decisions:election,vote du budget 
de 1'annee,exclusion d'un membre..,$cus les votes ^manart de 
Vassembl^e g&ncrole sont faits au scrutin secret.il eat 
formellement defendu de s'occuper dans les assembldes genera-
-les de questions etrangcres au but de la socicte.Toutes lee 
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questions politiques sont rigouxeu.geroei?t interdites» 

5)Les ressources de la socictd. 

En ce qui ooncerne lee ressourcee de la socidte, 
elles proviennent des resgourcee isFU.es du droit dfactm±s-
-sion,des cotisations et des dons volontaires roit en livres 
soit en valeurs.Ces ressources sont exclusivement affdrentes 
a la biblioth&que.La socidtd assume la chnrge cie toutes les 
rdparatione dues b, des causes accidentelles cu inconmea, 
aux ravages de 1'uemre et du tems,soit aux livres de la 
biblioth&cjue,soit au local occupd par elle. 

Chapitre 3 :Evolution de la bibliothkr|ue. 

Le 21 septerahre 1879,1'=. Papillon,alors trdsorior de la Mhlio-
-thdque populaire,pxdsente un rapport sur la nocidte.Daiis 
ce rapport il souligne son Tbut par rapport & celui d'autres 
socidtes et met en dvidence son dvolution(Chartue annde il y 
a une f@te crganisee par les eocietaires,au. cours de larpelle 
on fait le rapport moral et financier).I1 declare/ 

HLes uns ont crde des societds militaires ayant pour 
"but de familiariser les 1'rangais jeunes ou vieux au nanio-
-ment des armes.i)'autres ont voulu accoutumer nos nationaux 
aux marchee et fatigues,ils ont dtabli den socidtds de gryn-
-nastlque,de toorisme,dfdtudes militaires.J*autres ont voulu 
ddmocratiser 1'instmction et,par des conferences ou autre-
-ment,ont inculqud h la nation laborieuse le peu de science 
qu^ils possddaient..,ais les fondateurs de cettc bihliothe-
-que avaient un but patriotitue.L^idde dtait fdconde,profi-
-table et rdallsait dans une ceitajne proportion une idde 
bien anclenne8l'instruction frdndiale et doonomique.Les socie-
-taires sont des rdvolutior.naires pa.cifi-p.es cai ila peu-
-vent arriver a changer cu ddtourncr les idces dos oisifs 
et des imtilee•,, 

En effet,la socidtd,en cidant la bibliotlrVjue, 
jcue un r61e auasi rdvolutionnaire dans la rcarche de 1'hu-
-manite vern le progr&s intellectuel -pie celui de 1'impiinc-
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-rie aux tempg modernes?"comme lfi;*ipriinerie,en ropazidant en 
foule ces ouvrages -jiie la patience des copiotes reprodui'-
-sait penitlement pour un petit nombre d^hocnen privil<%ies, 
a repandu sur la societc en pcr.oral Icp lumi&rcs rpi ont 
amene un meilleur ordre de ohoses,ainai une hibliothd -pe 
populaire,en repandant parir.i le peuple des ouvragee faite pour 
lui,am&rera aussi pour lui un etat mcilleur.H(--arianne Car— 
-bonnier). 

L^cvolution de la socidte va de pair avec celle de 
la biblioth^iue.Pa T)rospcrite ge note pnr lfctat do la caisse 
et par 1faccroierement du nombre der-s socidtaires.Bn ef£et,d. 
la fin de la premiere annde,la aocidte nfavait que 66 mem-
-bres in.gciite,elle en a IIau "bout do deux (non com-
-pris leo lecteurs non societaires.)Les ronscurces ont pren-
-quj doubliS.Depiiis sa orea_ybion jusqufauz arneeg Ib9G,la cais-
—sc est toujourn restee exc<5dentaire.La biblicth&que est donc 
sortie de sa phase preliminaire,elle ofent elevee h la hau-
-teur dfune institution,elle a en deux ans acciuis une impor-
-tance telle oue non seulement son existence ne peut plus 
6tre raise en doute,mais encore qu'on ne peut nier les seirvi-
-ces fjufelle rend an canton$car elle nfest plus locale,leg 
eocidtaires pro-viennent ^galenent des conmunes voisines. 
La biblioth&que etend ses ramifications dans le canton tout 
entiex. 

Les comptes dont nous disposons sfarr@tent en 
IbSil,maia nous verrons un peu plue loin iue cette prospd-
-rite sera de courte duroe puisque d&s I8i;2 ncur. avons erJbe-
-gistrd une baiese sensible du nombre des lecteurs. 

La bibliotheriue est fermoe du 2b juillet 1L/I4 au 
18 d^cembre I92I»0ette periode qorreepcmd a la fucrre de 
iyi4-I9I8,il faudra ensuite Jfita^ans pour la rcnettre en 
route.La reprise se fera rdellement en I922.Le dernj.er re^is-
-tre de pr@t que nous connaissons sfarr@te le 3 juillet 1927, 
mais il en manque la fin. 

II eemble donc que la grande pdriode de la vie do 
la biblioth&que se soit situee vers Ifci62« 
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Chapitre I i le persormelo 

Ce n*est pas comme dans les biblioth&riues scolai-
-xes cu dans leg autree biblioth&ques populaires prede&en— 
-tes qui commencent h fonctionnez par les going de lfinsti-
-tuteuj.Dec £30, fondation la societe de la biblioth&que du 
£c3o d*Cingt nomme un bihliothecaire rpii fait partio du 
buureau de la ^oci£t£« 

1)le bibli cth^caire. 

11 est rcsponcable devant lec niembres de la eocid 
~t£ du gervice de la biblioth.6cjue ,11 est rormalenent char-
~gS de la comptabilitfco 

Le premier bibliothecaire fnt :•-« Jean-^. arie r.ilJvET.Il le 
resta de 1879 h 18^2. 

2) L1 ar chivl st e. 

Ce terme n'a pas le mftrne sens rfu' auj ourd'hui.L*ar 
-chlvigte correspord h 1' en?ploye«Selon le rfeglement parti— 
-culier aux archivisteg,dann 1'article I,il est dit que le 
eervice int&cieur dc la bibliothfeque est fait par les archi 
-visteg nommds h cet effet et scus la direction du biblio-
-thecaire.On precise dans 1'article 2 du rkglement que la 
biblioth&rjue confifSe & leurs soins,11 entretien dee livres, So*v 
aux frais de la caisse,e«t sous leux juridiction. 

Deux ajrchivistee & la fois sont nomnds d. tour de 
rftlffi chaque semaine pour faire le service ordinaire de la 
sortie et de la rentrde dea livrea.ffeuls les archivistes 
cherchent et delivrent les livxes demandes pai les lecteuxs 
Les archivistes doivent inscrire avec soin sur le livre de 
scuche la serie,le rnmero d'ordre,la sortie et la rentr<5e 
de chaque livre demandd,et enfin le numcro du livret da 
lecteur.Ges m6meg formalites doivent Stre acccmplies gor le 
livret de ce dernier.(article 5) 

Les archivistes ne devront delivrer aucun livre 
eans que le lecteur ne soit imrti de son livrct. (artiole 6) 
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TTn archivlpte p.l ne nGxa.it pas disponihle & eon 
tour de xftle doit en avertir celr.i pi le mit par mmdro 
d'ordre ou le "bibliothdcaire afin que leg megureg necocsaires 
soient prieog.(article 7) 

Un dtat de la situation financiere do la journde 
doit @tre fait chaque dinianohe et le montant (ie la recette 
veame entre les mains du tx esorier, qui doit signer la situa— 
~tion,laquelle egt eimiite xemlpe au secrdtaire. 

Cn voit bien 'iue tout le ^ros du travail bibliothe-
-cononique est xait par les archivi.gtea.Le Mbliothecaire 
ne fait que gmpervi ser. 

3)Le gardien. 

En octobre Io?;j,il ent de.cidd quo le sexvice de 
la bibliothfeque sera. fait par une persorme salaride,laquelle 
devra s1 engager ?\ garder la biblioth&que tms les dimanchesi 
<3e l'annde,tcnie lep piardis du pxertier octobro au 31 mars,et 
les jours de foire$pendant lee six autren nois do 11annde,h 
raison de I franc cha-jue .jour- d1 or.vexture» 

Ohapitre 2 : Les aciuisitions. 

l)Les acquisitions X titie gratuit. 

La grande majorito dos ouvrages de la bibliothk-
-,p.e yopulaire provient des acqulsitions a titre onereux, 
mais les acqtiisitions 'X titre gratuit ne sont pas ndgligea-
-bles. 

D&s sa' fondation,la biblictheque a regu de nom-
-breux dons,parfois dfargent,rais surtout c3e livres.Au 
cours de son fonctionnenent elle recevait xe-g41ierement des 
dons de llvres.Bn I8S2 elle a regu de la Bocidtd Trariklin 
yO volumeseEn 1B83 elle a regu 124 volumes en r]ons de parti-
-cr:liexseCn insczivait le nom des dor.ateurs dans le cahier 
de comptes de 1' anr-de eEn rdunion le Mbli otheciire charge 
de rediger le xapport du mois devait mentionner le nom des 
dor.ateurs et la nature de leur don.Bn gdndral le nombre de 
vcluraes donnds se situait entxe 3 et 5.La seule anrde oti 
la biblioth&que a regu de nombreux donn en livres fut 1'annde 
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I883jla ctoyeime se nitue entre 50 et bO volumee par an« 
jJanr, les rapooxts mensuels on ne epecifie pas 

le izenre des livres cjui sont donnds, on ne paxle pas non plus 
de ceux qui font les dons.Cependant le oatalogue gendral 
de la "bibliothdque de IbSb indi:-jue la liste de« donateurs 
dcruis la fondati on de la hibli othk iae s oe sont pour la 
plupatt des socictairesjnous j trouVons dsalenont le oon-
-seil mmioipal du Bois d'0ingt ,2»a Socidtd des Auteurs et 
0ompoeiteurs de msif-]uetla Societd.de Gymnasticfue de Ville-
-fianolie-cui-Sat>ne;raaiR noiig ne ccvons pas si ces donateurs 
ort donne des livrer: ou de 1' ar^ent. 

2)Les acp|uisitions h titre ondreux. 

"Un registre eet ouvert h la bibli oth&que pour 
reoevoir les demandes des ouvrapes ;pe la socidtd ne poere-
-derait pas."(article 16) 

"Une commisnion de cinq membres nomnice en arnemblee 
gdndrale sera char^de du choix des livres et statuera sur 
les demandes formuldes h 1'article precedent«"(article 17) 

L^article 16 ncms moytre bien que les lecteurs 
participaient au chois dos livres. 

Le bibliothecair-e fp.it partie de la comndssion de 
cinq ciembres ventionnce a lTorticle I7$son avis est tres 
inportant dans le choiz des livres car il sait xaieuz que 
lso autxes membrea ce que por-isode la bibliothe-iue; c1 eat lui 
qui peut edlectionner les ouvrages. 

3.:aiE conRent px oc edait-il? 
II utilisait le Imlletin de la Societd Franklin qui lui 

parvennit depuis lo ddbv.t dv. fonctionnement de la bibliothk— 
- j_ixc car elle payait rdgulierenent ses cotisations en temt 
"ji.ig menbre de cotte sooidtd.Oe bulletin donnait chaque laoia 
une chronique biblio^raphi quo qui dtait d'une rrrande utilitd. 

-uivant les renseignementF contonus dans les rap— 
-ports menmels, on constate que la bibliothdque etait abonnee 
u une revae spdcialisde contonant des articler: de fond,des 
notas ot desrenseignemonts sur les bibliothfeqaes populaires, 
de tres nombreus cocptes rendus de nouveaux livres.Cette 
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xevue etalt editce et publi<5e paz la Socidtd Genevoige poiai 
1fSncouzageoent h 1'ceuvre des bitlj othkques populairee» 
511- etait nde en I67& mais 1'ahonnera.ent par la 1)1 fcli othe-
-nuc date de IC82« 

11 ne faut paa nd^liger le rttle lmportant qufont 
jouo lea catalogu.es de libraires et dfdditeurF' -[vti pexraet-
-t-vient de connaltre le prlx des arvTageBelvalheureuremont 
ncus nfavons pas xetrcuvd ces cataloguese 

Pour la plupart de soe accpiaitlone la Mhliothfe-
-we paesait la oommande chea des libralren dont la majorl-
-te ge trouvait h Lyon.^aie ellc faisait dfralement 6os oorn-
-mandes k la lihrairie Ilachette § Paris.Celle-ci lui faisait 
une remise de 20f..los achats ches Uaohette nf/etaient pas 
auasi rdguliers ciue chea Calnam Ldvy ddltour (arclenre maison 
liichel Ldvy Irfezes) 3 place do lfOpdra B Lyon,ou chez J. 
Hetael et Gie li"braires-editeurg,toujours n LyoneChea ceB 
dexrx dditeurs la remire etait de 25 yv . 

Le Mhliothdcaire entretenait de tr?;s "bonnes relations 
avec ces deux lihrpires.il pouvait comander .jusqufa I3C 2'i'Eincs 
de livreg chez phacun df9ux en un mois,et cela de faQon rdgu-
-liere.ll ne faisait pas tralnor ler; factures ot rd^lait 
tout, de gulte par mandat-poste aprvs lo/, reception des ouvra-
-ges et de la factuie.La plupart des factures que nous avcns 
er main proviennent de ces deux fcurnisseurs.Les autres 
fournircsurs dtaient oocasionnels.Lcs achats dc livres por-
-talent surtout £fiir dos romara et sur dos oeuvres dfauteurs 
coSime Voltaire.Hous ne savons pas seil Bfa£ipsaiyde livree 
yue ne possddait pac encore la Mblicthc;iue ou de remplace-
-ment de livzes trop aMmds. 

3)Les relationa avec la Pocidtd Ixanlrlin. 

Elle fut fondde en 1862 poux propager lfidde de 
Mbliothbqvies populalres et surtout pour aldez ces Mblio-
-thequo s dont 11 dtait facile oloxs de prdvolr lfessor icmii-
-nenteCoEame elle disposait di moyens iHmortant",son aetlon 
fut efficace«Bien :iufcllc s 'affichSlt laique et politi-
-nuoinent neutre,la Socidte Ixanldin zefldtait pluttt les 
iddes du protestantisme liI)dral,alnoi q.u'elle en fut accusde 
en lb73.£n effet,le conseil de la f.ocidtd 1'ranklin regrou-
-pait la fino fleur de la haute administration et des 



xepr^sentante de la .Trande bourgeoisia paxmi lesquelo Xes 
indnetriels et Xes homraes d'affaireo pzot.estante 4taient nom-
-Tbzeux(7) «liQS zclations dont Xa socit't<£ clinporro.it,lea coti-
—sations et la gen^rosite de see membres lui pcrmirent de 
crc^er un certain nombre &e ^erviccs .ou*elle mettait h la 
dirrpo§|ition 0.e tcus ceux qui se d^vouaient localement & la 
c-use de la XectSre MMi/W» popu.laire*C !est ^inai que, 
c otrme nous 1 * avons indi que plus hant fen Ibb2 elle fit don 
tite 3C •volumes 5. la bibl 1 othfeque <$ti Boia d^Cinp^t .Oelle-oi 
entretencdt une correspondance x<%iili6re avec la Soci&fce 
l'fanklineD^s la creation de ia bibliotherpe en Ig7S,elle 
^crivit au x^xeeident de la soci^tc' de la biblioth&que pour 
le feliciter 3o Xfinitiative rp'il avaiyprise» 

Hans s1 immiscei" en rien dans 11 adminletxation des 
biblioth^ques ou des institutions /p-i e^atixesp-ient h elle, 
elle letiir apportait les inf ormati ore utiles sur leo foxmali— 
-tep necesnaires a 1'ouvextuxe dfune bibliothb;ine,et des 
inotxuctiona techniquog pcrur son organisationjelle propo-
nait des listes eelectionnees d'ouvxages,un sexvice de li-
-brairie,un raoxvice dc reliuxe,la fouxniture du petit mate-
-riel nccen^nire 1'activite de la bibliothfcque en foxmation, 
des dons en livxes. 

Elle publia r«oi"ii3.icrement h paxtix de .juillet IS68 
un bulletin d'infoxmationtle Jouxnal des Bibliothfequ.es populai-
-xestiui offrait «urtcfut Oeci comptes-xendue des ouvxagea 
xeoo": andds au.x bibXiothe iueg,de trbe nombreux xappoxta dfao-
-tivitd des bibliotheques loc,?lea et quelques axticlee de 
fcnde 

j)hc ea fondation,ln "ocietd 3?xanklin avait affixm^ 
ca neutralite politi cpe et c oiifa ssioimelle: elle appoxtait 
son aiclo sans discximination ^ toutes les biblioth&ques 
pcpulaixes,qu1cllcs soiert d^association^de p^roisse,de 
rarnfactuxe,de commune,d1^oole ou d'unltd militaixe» 

JJlle agiccait aupx&s d'elles pex 1'intexm^diaixe 
d'un xdeeau de correspondant s depaxtenentaux 'iui faisaient 
connaltre 1'csistenco et 1'action de la societo et 1'infox-
—Djiont des becoins et des demandes des bibliothejoaixss locauxo 

f,'on influence fut c oneidc'xc.ble ele e ln blioth&ques 
populaixes se multipliexent xapidement et dks Ib?C la societd 



annongalt qu'elle c.oxreeoondait avcc LTf d1 entro elles.la M-
-blioth&rjue du Bois df Gingt versait une cotlsation regulie-
-re en tant c;uie menLrc de cetto socidteo 

Parmi les membree dc la Rociete l"ranklin»en 16L0, 
on trouve pluaieurs Mblioth&cpes populadreg du ddpsrtenent 
du Ilittoe,coiff ees p-or la Pocietd des bibliothep.ea conraiina— 
-les et populaixos du lihttne ,la.3uelle fiitiond6e vers 1865 sur 
lc cicdfeLe d^jla f!ocidtd des hibliotheques du Haut-lthin. (7) 

Gh:s.pitre 3 s Le service mblic<> 

La biblioth&que er.t ouverte au public les diman-
-cheg de II heures du matin h 13 heures,et les raardis de 
9 hourerj II heuree. (Le mardi est le j our du ^archd. )311e est 
feimee les jours de Pfe^ues et de Pentectte. -^viand elle rou-
-vrira en 1922 elle ne sera plus ouverte que quatre fois par 
moiso 

Los conditions du prSt sont fixdes par les asticlog 
8 et 16 du r&glement do la bibliotli?? p.e »Apres 1' examen dos 
ccnditions du prdt ,nous parlerons des mod.alitds prati ques 
du service du pr6t. 

I)Les conditions du prSt• 

Les societaires qui ont payd uno cotination d.e 
5 france(3 francs pcur les instituteurs) ne paient plus 
pour les livros cju'ils empruntent.Les lectours non abonnee 
doivent verser entre D,05 ©t 0,2o francs ^ chcnue fois 
qu*ils enpruntent un cuvrage«Le prix varie s&3.o:o le livre, 
mais ncus n*avons pas pu determiner selon quels criteres. 
(On peut sapposer ^ue les nouvelleo accjuisitions dtaient 
plus chferes cjue les autres livres<«) C^) 

'juand le lecteur a accjuitte son droit cVinscrip-
-tion,il lui est remia un livret:celui-ci repr^sente une 
soxte de oarte d1 inscript&on; selon. 1'article ti du roftlement 
on j dmarge le paioment du droit dfinscript1on,lon cotisations 
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le noci et 1'adroRRe du locteur,un meexo d^ordre et la date 
- laquolle le socidtaire ou lc lecteut & etd cdmis.Dans le re-
—5;iytre de pr6t on mentioime le mtniero du livret ,le kod. du 
lecteur *le titre rlu livre nu' il a emprunte ainsi que la date 
ctn pr@t et lc date du xetcnr B 

Ce nont leg archivi&tcs -jui s • occupent de lfentree 
et de la sortie dc-a livrcs» 

Tous les livren re pcnt pp„rj dcntines au pr@t • 
^Lca livieg rpe le "buxeau dcsi^nera ultorieurer?ent ne 
pcurront gtre consjultds -p.e our place'V(article II ) 

liulle part cn no mentionne de l"ctuxe cour cnfar.ts, 
c*est-&-dire cjue la Mbliothcnue cvtait rusorvee aux adultee. 

le prSt rc faisait tcur les jour-g dT ouverture de 
la Mblioth&que.Il ost Men spc5cifid darc 1'erticle 12 du 
r&glement qae chaqiie. Bocidtairc no peut denander rcur: son 
ncm qu*un vclume a lr. fcis,mai£ dans le rc^istre de pr&t 
il est conatamment mentioimd plucicurd vclumee pax personne« 
La realitd eat en contradiction avec le reclement • 

"La durce du prSt cst fixoe h uno sem&ine,t oute-
-foie il peut 6trc c.ccoi-c1,:' par lo Ubli othecaire un sursin 
de m6me duree,Passc ce terme le Mhliothccaire iait lcn 
diligenceg ndcessairea pour ohtenir la reint%ration du 
volume dans la bi"bli othd cjue«^i la preaiere rdclamdti on de— 
-meure sana recrultat ,il en est fait une ceconde ,huit jours 
apres,a la auite de quoi le ddtentour est dcclare ddhiteur 
du prix des volumes retems par lui„f,(article 13) 

Bi un lecteur rappcrte un livre cndOFmagcS,il ne 
peut en recevoir un autre avant d6avoix rembcurgd la valeur 
ou paye les xrais de rcparation q?.ii lui sont imputahles, 

II faut signaler que cette durce du pr&t de 8 jours 
a ote xapidement mcdifiee puisnue dans le catalogue gendral 
da la hihliotheque dc 16y& il ost notd <po la duree du pr§t 
ert fixeeipcur les nocic'taixea ?! 30 3 ouzs 

pour les lecterors h 15 joura seulement • 

, Dans 11 artiole du rdfvloment initii.il on prdcise 
les fjcciotairerj cjui a\naient 6^:1 •' ou perdu 

uii volune et :]ui nfen pairaient pas le nontant seratent 



exclus de la soci£fcc et pouxsuivls pax toutes les voies du 
dxoit* 

2)Le sexvioe du px§t. 

Chn.cpje scer.ce les axchivistes assuxent le sexvlce 
du px8t.Les lecteuro ro choisinoent pay leuxr livxes &*apx&s 
nr? fichiex ni mr les rayom,amcquels ila n'ort pas accfess 

. seuls les axchiviBtes chexchent et delivxert les iivxes deman-
--Jessmais un cataloguo inpxind est mis h la, dinposition des 
societ^ixes et deo lectenxs dena le buxesu du bibliothdcaixe• 
Ce catalogue peut Qtre achetdeLes lectouxs choisissent les 
livres qui lecs intexessent5cliacun inscxit nur une fiche le 
titre,le numexo d1oxdxe et la cote de 1roirvxa^e choisi,ainsi 
cpae 1 ix dnte jpuis ijk pxdsente la fiche avoc sor livxet d1 abonnd 
& 11 cxcliiiziste .0elui-ci va chexchor le livxe rux les xayons 
et inscxit, cians le xegistxe de -or@t le titxo,lo mm&ro d^oxdre, 
la date de lc, soxtie du livxe aln^i lue le mc/xo dn livxet 
du iecteux.Oes m@mes foxmaiites sont accomplies sux le 
livret du lecteux» >UQnd le lecteur xappoxte.ses livxes,on 
inscrit la date de retoux rm_ le xegistxe de pxSt.Si un 
livxe rappoxte est endcmma^e d'une fagon quelconcpe,une 
xewaxnue doit 6txe inscrlte sur la colonne d^obsexvation 
dan?? le livxot du lectemx. 

Ln pxr'sence do aeuz axchivistes h la fois pexmet 
eviderment une division du travail et pax l£t-m6me un sex-
-vice plus xapide et plus oi"donne.Apxcs le ddpaxt des lec— 
-teuxs il j a un txavail do classement des livxes h faixe. 

0hapitre4 :La situation finoncikxe. 

Chaqii.e fin de mois 1'axchiviste de sexvice fait les 
comptes du mois qu^il presente au bibliothecaixefCe dexniex 
gcumet nu txesoxiex la cituation financifexe d- la bibliothd-
~iue»0*est aii txesoxiex qu'apprxtient la t&che,dans ses 
xappoxts sementxiels,de px6sentex lc? comptes b la socidte. 
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i-c periode la pluo iniportnrrbo pour lui ce situo au moig de 
mr:rs,cax c'ei3t y. ce soBent-la qiVil fait le Mlan anmel.Ge-
-lui-ci SG fait cur toue les planns; ge nti on, Ftervico intcrieur, 
xcriou.velleEent de 'Mxeau, que oti ons divexgeg» 

l oug pouvons etudier- la situaticn financi&re do la 
"bitliothfec(r.e gztoe aus pxoces-vcxtOTjz, sitj: z\r;pporta mensuels 
pi ̂ entds dans un cv-Mex ct gr?.ce u, un clo.etreur cte iactu-
xesjpour lec anndes Ic7>-1LS'1<, 

I)Les resROaxcca de la liilDliothecfne. 

Elles prcvionnent espentiellenent dea recettes 
propreg k la "biblicthd.-p.e<, ">iicl -riiof ois il y o. der. clons ,raaio 
cf9st de fagon ezceptionnelle» 

les xecettori c.o lc lij.Hiothfe-quc co™pxerrent;le 
montapt des cotlsations des cocietolres»les ajnendee,le mon-
-tant deg livres prCtos aux lecteurs non nocic't aires ,le 
produit de la ventc doc catoJ-o^aoG et des livrets d*inscrip-
~tion»Les cotisaticns dor, sociotaixes repxSsentent plus do 
30 > des recettes.ll cst difficilo de connaitxe le pourcen-
-tage des autres parce qv.e les amendes et lo produit de la 
vente dea cataloguea varient clfuy mci,c-; u, 1'autxe. 

I^e priz du livret eat fixd h 30 centimes.:-aic il a 
augmentd de 10 centises en IbUS.Lcg apendes varient suivant 
le tenps qu'on net h rappoitcr le livrc apres 1'ezpiration 
fiu d^lai.ll peut aller jua'L: (JU contimes pctur certains 
ret ardataires • 

Les catalogues coCVfcent 50 centimcs pi&ce. 
De 1^75 o I^jl ,la moyenne dec recettes est de 

5CC fxancs.Lllos se sont coneiderahlement accxuos en IL&I 
ov elles ont atteint lo chiffre de 2753,35 fx^r-CR.Exoep-
-tiomelleEent cette anri6e-l?> los cotioations dec socidtai-
-res ont atteint IOCO iranc^. 

Les dons etaient treg rares et n'oxcddaient pas 
LOC irancs par an.En 1883 la MKLiotbequo regivu un don en 
oxi-.;ent de I3C 1'xancs$au mois d'aoflt -1g cette nfsne annde 
ollo regut 100 :Crancs« 



iin IL-G7 la bibliothk -jue orgestiea une tombola jui 
lui xapyorta un 'benofioe de 150 1'rancs. 

La iDibliotheciue eura 6.00 recettes acooa importan-
~tee jus^u'au tidbut deg anneeg 1^00« 

2)Leg dcper^es* 

Les ddpeneeg de la biblioth&que concernent surtcut 
Igs nccpisitions des livres et des pdriodicp.es^la paie des 
er.pl07/4s,la reliure et la re nt c.urnti on, 11 entrctien des 
collectiopa,les frr.ic; de buroau(p:.xnet-erie,irrprimds) ,1 !im-
—preesicn de c ca.t aloguea, et dcfj depcnsee divcrses de trans— 
-port ,de balayage.. .Les c.cqaiBition^ 6e livrep reprdnentent 
plus de 50 dee ddpense n. 

Les table-°ux ci-apre?! peraettrcnt 6e mieuz suivxe 
1'cvolution dc la eituation fincjicibre. 
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Chapitre I s Les lecteurs. 

I) Hombre de lectenrs. 

II exigte,comme noas 11 avons va plue hautydeux cate-
-gories de iecteurssleE? soci(Stalres,qui palent une cot4sa-
-tion anmelle fixe quol que soit le nombre der livres enprun-
-tcs dans lfannde,et les lecteurs non socidtalree„3tti paient 
pcur ohaque livre entprunte. 

Pour 1'ensemble 6e cette otude sociologigue,nous 
avons travailld sur cini annees eloigndes approximativement 
les unes des autres de dix fms.Kous avons donc <5tudi£ 
successivement les anndea 1682,1692,1901,1912,lyas.Lt&n-
-nce 1902 a dft Stre laioede de cftte oar le reglstre de prSt 
6to.lt incomplet donc inutilisable»Une dtude de toutes les 
anrdies de f onct i onnement de la biblioth^nue nuradt ete 
plus prdcise,mais le temps ncrus a manqu<5 pour lfentrepren-
-dre. 

Le bibliothdcaire ne note le palement des cotlsa-
-tions sur le registre de pr6t que jusqufen I89I.Par la suite 
sans doute a-t-il un registre spdcial cjui nfa pas dtd retrou-
-v6«A partir do cette date,le nombre des socidtaires a donc 
dte calculd dfapres les numeros de leurs cartes dfemprun-
-teurs,numero port<5 sur le registre de prSt It chaque em-
-prunt eCeci ncrus a amendes a ne comptabiliser que les so-
-cidtaires ayant emprunte au moins un livre dans lfann6e. 
ITous ignorons le nombre d • personnes qul ont paj6 une ccti-
-sation par simple sClidarite financifere & la bibliothfe-
-que.Cela ne nous pose gahxe de problkmes puisque ncus 
voulons cormaltre le nombxe de lecteurs qui frerjuentalent 
la bibliothkquefle nombre dfliabitants sur les^uels elle 
avait un impact• 

CtRl I-Tous avonsj de la m§me fagon pour les lecteurs 
non socidtaires. 

Ces deux catdgories df emprunteurs sont facilement 
identifiables erur le registre dc prStsen^ effet,les pre-
-miers ont des livrets numerotds a. partir de I tandis que 



les seccnds ont des livxets numerotds h partix de IOC-O. 
Si l'on fait ces diffcrents calculs,on s'aper-

-goit rjue le nombre dee socictaixeB a considcxablement di-
-mimd de Ibb2 h Ii;I2,et ce doc ILL)2;il connaltra une ldgdre 
augmentation en 1922,au moment oi'i la Mblioth&que rouvxira & 
aprfes 11interrupticn due aux amoees de guerxe. 

ITous avons compte: 
en Iti82 s 132 societaires 
en I8i)2 s 60 
en 1901 : 34 
en 1912 : 16 
en 1922 : 24 

La Mbliotheque perd donc ertvixon la moitie de 
ses eocidtaires emprunteure chaiue annde.lxotons qu'en 
1882,sur 132 socidtaires,38 n1ont pas empruntd un seul 
livre. 

Le nombre des lecteurs non societaires n'a 
pas suivi exactement la m§me couxhe,puisque nous avons 
trouvd : 

en 1882 108 
en 1892 114 
en 1901 100 
en 1912 36 
en 1922 39 

L§i encore on constate une chute importante entre 
1901 et l9I2,no,is la reprise est moins importcxite en 1922. 

II faut signales qu1en 18(32 un lecteur non so-
-ci<5taire a enrpruntd tant de livres dans 11 armde qu'il 
a payd plus cher en location de livres que le montant 
de la cotisation.Bous nfavons pas de renseignements prd-
-cis sur ce lecteur et nous ne connaissons donc pas sa 
profession ni sa catdgorie sociale;nous pouvons cependant 
nous poser dos questions sur ce ph^nom&ne:est-ce par 
ndgligence qufil ne sfest pas abonnd? Ou Men ne eavait-
il pas au ddbut de 11annce qu'il emprunterait tant de 
livres ? Ou encore peut-Stre ses moyens financiers lui 
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permettaient-lls de payez une somme modlque (5 ou 10 oen-
-times) chaque aemaine mais ne lui perinettaient pas de 
falre une avance de fonde de 5 francs au deTjat de 1 * annde 
ou de 2,5 fxancs deux fois p&r an puisqne la cotisation 
(Stait payable en deux fois. 

Le nombre total des lecteurs de la biblioth&que 
nfest donc pae considdrable: 

en I&62 $ £40 (-3b)=CC2 
en Ib92 : 174 
en 1901 $ 134 
en 1912 $ 52 
en 1922 : 53 

Oertee la population du village du Boig d® Cingt 
a legerement baissci entre lco2 et 1912 et plus conaiddra-
-blement ^videmDient entre 1912 et 1922,mais cette bai^ne 
ne mffit pas h expliquer la chute du nombre dc-a habitants 
frequentant la bibliothfeqae* - lo") 

Les recensements succegsifs ont lieu tovis les dix 
c.ns et donnerrfc ^eg Chiffres suivantes 

Ibfcl 1404 habitants 
1G9I 1344 
ISOI 1354 
1911 I3C4 
1921 1088 

Kien dans 1'^tat actuel de notre documentation 
ne noas permet d^expliquer cette ddsaffection de plus en 
plus grande des habitants pour leur biblioth&que.Les 
lecteurs ne reprdgentent qufun poarcentage tr&s faible 
d£. la population,errvlron; 16 /• en Ib82 

13 en I£92 
10 c/s en J9C1 

4 en 1912 
6 ; en 1922 

encore faut-il ajouter poor @tre precis quefcomme 
nous allons le voir plus loin,un certaii^ombre d*emprunteurs 
n'habitent pas le Bois d*Gingt mais d'autreg villages du 



canton,ce qul rdduit encore les pourcentagcs 

2)0rigine geographique des lecteuxs. 

Mctre etude ne concerne riuo les oocictairee de 
ILo2«Bu.x seuls sorrt connas avec suffisamnent de precipj.cn 
pour juetifier et permettre un teX travail.Pour eux seuls 
a ete dta"blie sux le regiptre de pr&t une liste spdciole• 
D*autre paxt noue possddons une liste de soci&taires cjui 
devait sans doute ©tre sfiichee dans la "bi"bliotheque;cette 
lisie n'est pas datde mois la piupnrt des noms des socie-
~tairea qui y sont mentionnde ainsi que Xeur numero de 
Xivret correspondent h cerns que nous avons trouves eur Xe 
registre de pr@t«Cette Xiste nous a dt6 d'une grande uti-
-Xitd puisqu^elle indi-.]ue X1 origine geographi-jue de chacun 
des socidtaires.Hous anrions souhaitd posseder Xa HSBS 
chose pour Xee annces suivantes,mais ce n^est malheureu-
-sement pas le cas. 

Pour Xes socidtaiies des antres annees ainsi que 
pour Xes Xecteurs non socidtaires,nos renseignements sont 
mirdmesten effet,quand Xe Xecteur emprunte un Xivre,le 
bihXiothdcaixe se contente dHndiquer Bovjumexo de Xivret 
et son nom,sans prdciser son prenom ni son viXXage d'ori-
-gine ,renseignemerrts qui ne Xui cont d' aucun inter&t et 
qu"il poss&de certc.inement par ailXeuxs® 

Une dtude compXementaire pourra sans doute §tre 
errtreprise uXt erieurement quand nous serons en posseosion 
des repertoires des ahonnes, qp.i someiXXent selon toute 
prohaMXitd avec Xeg Xivres dans Xes caisres ,x Xa mairie 
du Bois d^Oingt. 

Be cette dtude iX ressort <p.e sur Xes 132 
socidtaires,69,c1 eat-b.-dire errviron Xa moitid/ nfhabi-
-tent pas Xe Bois dKingt* 

Le societaire Xe plus dloignd est un haMtant 
de Fan Francisco qu' on ne s'attendrait pas h trouver X2u 
Sans doute ©'agit-il d*un dmigrd originaixe du JBois d*Oingt 
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qi'-i veut contimer & aider la biblioth&que de son village 
ou gardex ainsi une attache avec lui. 

Un autre scci<3taire vient de Vichy.Pix ssutres hahi-
-tent des villageo situes en dehors du canton du Bols 
dfCingt rnals dans un rayon d*une trentaine de Mlom&tres: 
li^iXhresle^LentillyjPont-DorieuxjOhazay. 

£2nfin les eoixante derniers sont des habitants 
doo villages du cauton:Theizc a 13 societaires,L^gny 6, 
Lagnolg 7,Frontenaa 6,Saint-Laurent 4 ... 

La carte de la page qui suit permettra de 
mieux situer ces dlffdrenta lieux par rapport au Bois 
d' Cingt. 

II faut slgnaler que le Bois d'Oingt ne posoddait 
paa de gare,pas plus & cette dpo'que que de ncs jours.Les 
hr,'bitants des commnes voisines devaient donc venir h, 
lc, hiblioth^nue par leurs propres moyens.IlR y venaient 
donc le dimanche oi). ile etaient libres,et le raardi ils 
prenaient des livres en venant au chef-lieu de cantcn 
pour le !aarcho»ll est g noter que iaalgre ces problkmes 
de traneport ils profitaient sans doute plus de la 
biblioth&c[ae cfue les habitants du Bois d*Oingt6 
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3)  2rofll des lecteura. 

Ioi er.ooze notxe etude ne poxte rjio sux les 
socidtaires de Ibb2,pcur les xaisons indiqucos plun haut. 
lille a etc' mende h paxtix du xegistxe de ".Ddnombic-nent de 
la population du canton du Lois d1 Cing"1' ", conservd aux 
Axchives ddp ar tementales du iJiftne. 

109 pexsonr.es sux les 132 socictaixes ont pu 
Stxe identifides avec cextitude. 

a) Sexe. 
Seules txois femes se txouvent paxmi ces IL^ 

socidtaixes«Cn peut pensex que dfautres fecji:es fxcquen-
-taient la bibliotherjue,mais sans @6re soci^taixes. 

"b) Age. 
II s*dchelonne entxe 15 et 73 ans.Les socidtai-

-xes les plus nombreux ont entxe 24 et 5^ and.Ce sont donc 
des gens actifs* 

I»es enfants des dcoleo ne frdquentent pas la 
tdhlioth£que,comme nous 1'avons vu plus haut.De toute 
fagon ncus ne pouxxions les txouver parmi len socidtai-
-res puisque l'&gG minimu.m ect dc 15 arc. 

c) Catdgoxie socio-pxcfecsionnelle. 
Tcujouxs i3ux les IGi; sooictaixes iiontifids, 

nous avonc txouvd; 

xentiexc 10 
px opxi 6t aixe s 5 

xeceveur des ctintyibutions 
init ru><s. pexcepteux 

phaxmacien 
mddecin 
huissier 
juge de paiz 



instituteurs 
oefeJhfirQarrts 
artisana 
cultivateure 

gardes-champdtreg 
etudiar.t en droit 
clerc de notaire 
apprenti 

Parmi les 13 coDmerganta ee trouvent 6 cafetierE» 

Leg cultivateurs ,les artisanc et les cora^ergants 
reprdsenterrfe donc la plus grande partie cles societaires, 
Les cultivateurs nont ^urtout origimires des vd.llages 
extdrieurs au Eois d^Cingt» 

Cette situation ne fait dfailleurs ^ue refldter 
la r^partition socio-profeGsionr.elle de la population du 
Bois dfCingt. 

hep<5torjs encore uno fois que cette ctude ne 
porte que sor les societaires de I&&2 et qufelle denande-
-rait k 6tre C0Erplctc'e par une dtude sur les societaires 
des autres ann^ee et sur les lecteurs non societaires. 
Cependairt cfest la cteule poe^ihle h lfheure actuelle.Fous 
avons tent£ d*identifier certains lecteurs par leur eeul 
nom mais nous avons dCt Men td.te ahandonner ce travailt 
beaucoup d'haMtants de ces villages portent le m&ae nom« 

2 

I 
I 
I 

=43 1* 

= 34 fo 
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Cbapitro 2 5 Los lectuzes» 

Ici encore noue avons travaill^ sur les anndes 
IvG2,I8S52,ISiOI,I9I2,iy22. 

I) .juantiteo 

IIous avons calcul^ le nombre de prgts effectucB 
la biblioth&qi*e pour chacune do ces amof5os.l'lous avono 

&r;alement comptd le nombre d1 emprunteurs cjii n rj sorrt 
pr£sent£s«lTotts avons obtenu les chifftes suivantss 

1882 3778 pr@ts pour 2358 emprunteurs 
1892 1267 » 11 459 11 

1901 2815 tt » 1136 tr 

ISI2 722 t» n 336 tt 
1922 IG80 »t « 307 tt 

La bain^e constantc du nombre des lecteurs ne 
s'est donc pas repercutde sur le nombre des prfits ni sur le 
nombre dfemprunteurs dans l^r.nn^e.Kais si un lecteur ±x6-
-quentait la biblioth&que au rythme mojren de 11,67 fois 
dans 11ann^e en IcG2 et prenait 1,6 livres a chacun de 
^es passa£es,il la fr^quonte an rythme de 4,87 fois par an 
on 1922 et prend 3$5 livres.i:otons au passage que noae 
sommes asnea loin ici clu rfegloment initial cjui n^autori-
-sait que l*emprunt dfun seul livre k la fois» 

Le nombie dos leoteurs c. dimim<5 mais ils prennent 
plus do livrec a ohacune de leurs visites h la bibliothdque. 

Devant ce profil assez curieua de la fi^quen-
-tation de la biblioth&que,on est amend a se poser une 
question s pouxquoi ces baisses d^activite en Ib22 et 
en 1912 ,et ces reprises en I9OI et en 1922? 

Une hypothese peut Stre avancco, qui cexa sans 
doute confirm^e lorsquo nous connaitrono 1fdvolution du 
fonde.Au moment ov lr>, bibliothdrjuo corrr.ence ses activitos, 



36 

les lecteuxs affluentjen I.by2 les habituee ont de$k lu 
un grand nombxe des cuvxoger pxopoods et ye txouvant plus 
suffieainment de choix,ilg en viennerrb h ddlaiesex la "bibli-
-oth&queell semblc qu*un gxon effort de xenouvellement des 
collections ait dtc fait entxe Ib92 et I9CI.(0e fait est 
confixme' pax la notice d1 inti;cduction au catalogue de 
1898 qui pxecide quf<i non cuvexture la biblioth&que comptait 
seulement 321 volumes et riufen Ib98 elle en possMe 35C0. 
I!cus vexrons plus loin nu'i^ est egalement confixmd pax 
le fait rp.e le nombxe do titxes de xomans px@tds augnente 
considdxablecent entxe ces deux dates.)Le phdnomdne de 
ddsintex6t xdappaxalt en I9I2,sans doutc poux lcra rnSreos 
xaisons que prdcddemrent .Enfin le goClt dn la lectuxe 
xetrmvd en 1922 ne s' expli quo vraisemblablement pas par 
de nouvelles acquisitions cax les xessources de la socidtd 
ne devaient pas 8txe tres impoxtantes apres ces anr.oes 
de guexxe ;mais la bibliothb -p.e ayant ct6 fermee pendant 
huit ans,la population retxouve plaisix a la fxdrpentex* 
II sexait intdreseont dc savoir si ce sont les m8nes cate-
-gories soci o-pr ofe s sionnelle e que prdcddemment« 

La blblloth&iue ert ouverte le dimanche et le 
mardijen I&82 c*est le dimanche or gen:-'icl que les lec— 
—teurs empruntent le 2?lus;psx la jraite les emprunts ae 
partagent dgalement entxe lcs deux jouxs.Ces er-oxurtz 
sont evidemment plus norbxeux 1'hiver que l^dte.Moun avons 
vu Kjue les socidtaixes de IcLh etsient poux 4>/r-j dos 
agxiculteuxsjils ont donc plus de txavail l'dtc tque lfhivex. 
Poux lee autxes,ils txouvent plus de distractions ei-ctc-
-xiouxes au mois dfaodt qu'ou mois de janviex. 

Peu de lecteurs linent sux place.Ieaucoup sont 
ndgligents et omettent dc xendro leurs livres en temps 
vuulu,m6me des socidtaixes qui ont pouxtant dxoit h un 
px@t dfun mois.-Les amendes ne semblent iias un rnoyen 
de dissuasion tx£s efficace. 



2) G-enree 

AVant d'entrepxendxe 11 dtude dea lectm.es par 
genres,il noua a semble opportun de faire une dtude aom-
-maize du fonds de la biTolioth&que d*apx&s le catalogu.e 
de 1898.11 n*est dvidemDent p;ig (Tieotiond1 etudier ici 
lea collections de facon detaill^e,nous avons expHqu^ 
pouiquoi dans 1' <t>ntroducti on,inais de voir guels genreg de 
livres elle offraite3n eifet cela est d^terminant pour 
comprendre pourquoi les emprunteurs prenaient de pr£fc~ 
-rence telle du telle categorie d' ouvrages,lsTous avons 
proccSdd en suivant lfordre du cataloguo, 

lidpert oires, encyclopedios, 
dictionnaires 118 

Thdologie I 
Philoeophio 72 
Eduoation,enseignement, 23 
Jraleprua&Ws1® 120 
Sciences 6conomir|ues 60 
Gosmographie 12' 
Astronoraie 8 
Ethnographie 1 
Geographie 43 
Voyages 138 
Histoire 349 
Aroheologie 12 
Iwdmoire s, Iri ogr aphic n 2b9 
Grannaire 8 
Litterature 143 
Lomans,x£cits,contes 1471 
$heS,tre 30 
Poesie u(!> 
Physique 22 
Chimio 5 
Iiygiene ,medecine 41 
:' athenat i que s 10 
Ilistoire naturelle 91 
^lrts et mdtiere, c cmmerce 

industrie (o 
Agriculture 137 



Kons constatona immediatement que loa romans 
occupent la plus grand.e plaoe aveo 45,5 cp du fonds.B,ou-
-blions pas iae la biblloth&que a ete cxdee paar "pzocu-
-rer & ees adhdrente dea livreg pouvant eervir a leur ddlas-
-^ement." 

La bibliotheqne ponscde %alement beaucoup de 
livres d*histoire do tendpncee politiques diversea.Puig 
vlennent les memoires et les rccita de voyage«L1 agricul-
-ture a une place importante dans ce canton agricole* 

Pour ne pas morceles notre etude,noua n'avcns 
pag reproduit toutes lea catdgories du cataloixue pour 
chaque annde,mais noue lee ovons ±egroupeec par grandea 
categories: 

komana 
Litt er ature, th<5§,tre ,po^deie 
liemoires ,bi ographies 
Documentaires (que noue avcms subdivise en 

quatre gous-clasejes: 
Philcnophie 
Eietoiie 
G-oopcapliie ,voyages 
f:clenccs,arts et mdtiers 

En !b62 nou£3 o,voii£i relevd,pour 3778 prdtss 
jLomans 3162 -84 'i 
Littdrature... 109 
fodmoires 142 =3,0 
Documeht aires 365 =S,7 

dont yhilosophie 40 
hiotoire 178 

gdographie,voyagen 7G 
sciences.=. 71 

Hous avons pouose plus loin 1'analyre pour 
eseayer de voir quela otaient,dans cos grandes catdgories, 
les ouvrages qui plaisp.ient le plus« 



©our les roman?3,leg pr6tg portent n\ix 394 titree, 
Kiais ils oe repartissent tr&s inegalenient selon lee oeu— 
-"vares.Cesrt "Page d^amour" de 2ola qni emporte leg suffra-
-^es aveo 2£ pxGt^ daiw Vann^e.ll egt suivi du "Payg latin" 
do F.enri i!urger,de "Lllo ot lui" de Oeorge Sand,de "La 
1?Gn,me an oollier do velours» d'Alezandre Dumag,et de "Paul 
et /irginie" de Lernardin de Saint—Pierre .Len1 cincx auteuro 
lo" Pluf? apprdci^s gont /ilexandre JXimas,Dugf-ne Sue ,;2rcfeaanr>» 
0lia.trian,Juleb Verne et Ccoxqq Tnnd.Le goflt du public pour 
-iSrclonann-Ohatrian s^explirae pc?r le caract^re particulier 
de leur «3 ouvrages ?i une cp orjue or leo ideen de revanche 
wt lent encore dans 1 *air«rour lcs autres#il ost normal 
cjue ce woient leurs livrcs ini sortent le plun souvent 
puiscuua ce sont leurs romans .iuc la Mblioth^^e poaeode 
le plus.La -postion ost cio savoir si les lecteurs ligent 
nuztout ces livrcs prrce quo la hihlioth&.que en posscde 
"beaucoup ou si lo Irihliothdcairc lea achdte pcrce qufil 
f?cit qu1 ils plaisent S, ges lecteurge 

Dix-sept romans ont dt ;z emprunteg plus de 15 
iois dans lfannee,dont les qu.atro volumes des "Ivygteres 
<3e Paris". 

En litterature les lecteurs aiment partlculife-
-ronent Voltaire, np.i compte h lui seul 19 prfits gur les 37 
de cette catdgorie «Le the^.tre de Hu^o a 6^6 emprunt6 33 
fois mr leg 46 prStg de cetto s^riesil g*agit en fait 
do onze personnoc -p.i ont lu les trois volumes de "itiarion 
Delorme".0*est %olement Hugo qui domine la oatdgorie 
poccie. 

Les mcmoires et l:io~raphies sont trds apprd-
-cides du public,en particulior l*histoire do Oartouche. 

i)ans les documentaires los lectourn prefferent les 
"livres d'histoirezhistoire de Prance, de la hcvolution de 
I7b2,de la fuerre de 1670.iMalhenreusement 11 nons est impog-
—rible rie savoir cle quellc tondance politique oont les 

livres rVhintoire les plus lns puisiue 1 ̂ enployd ne note 
jamais sur le registre de pr§t le nom de l^auteur. 



Vieiment ensaite les rccit^ cle voyageg„Ce goftt ea ocnfiraeza 
jusqa*en 1522. 

La gerie philcnopliie Qbtient 40 pr@tstoe gont 
essentiellenent:"La $emme " et "Le Pr6tre,la femae et la 
fandlle" d;: I:ichelet,MLa horale des J<£suite3"do Panl Bert, 
et lea "Porolac dhr.n oiovant" de Bamennalselia bibliothd-
-que posecdo c%5loBent ces oeuvres de Proudhon mais elles 
r.e remblent pae avoir la favour <M public. 

La place doinir-ante dans les sciences est oecupee 
por lfanthropologie:los lecteuro sfinteressent aux origi-
-nes de 1'horame et aux raoes liumainer/.Mous avons notd 
.melques pr@ts en physiologie ,ruais il cj ' agit de "^nile" 
de kousseau <$.ii a c'td clasnd dann cetto catdgoric! 

En 1622,sur I2U7 pr6ts,noun avons releve: 

Iiomans 939 = 72 ; 
Littdrature... LC - 6,3 
Mdmoires 23 = 1,8 
Dooumentairos ::4S =19 </ 

dont philosophie 15 
histoire c7 

irdographie... 65 
sciences... 6t; 

Le roman consorvo sa suprcBatio maic ca place 
dans les lootures a tcut de ra9ne dimirmdjlies S39 prSts 
portent sur 4C2 titres,dono legdrement plus iue 1'annde 
px ecddente .Le nombre de pr6ts dtant nettement inferieur 
eelui de 1862 et le ncmbze de titres pluc. grand,chaque 
ouvrage est sorti moins souvent,o$' aucun "be^t-seller" 
re se ddtache. ''ucun rocan nfa ddpassd les dix pr6ts dcms 
1'anrde.Seulos nept oeuvres sont sortien ontre 5 et 10 
foisitrois romans de i,ichebourg,ur, do Thdodoro I-Ienry, 
".lans famille" dfHector i".alot,"Los iiserablep" de Victor 
Hugo et f,La l;a4son a vapeur" do Jules Vexne.Leo lecteurs 



r.p;>i6cient toujours Alexanrlrc Bumas,Jules Verne,George Sand 
et LXig?.ne r-uc-,mai8 ncrua voyona appara2tie Xai.rier ae Lontdpln» 

' lvi-1 poesie Ilugo a in.it place a Lanartine et Fr:mgois 
C cppce • 

lea loctcu.ro liBcnt toujcurg doo jj.cjoires d'honi— 
-SIGS dfctat ct den Bouveniro de rucrxe. Xe# 

Oependant le plus intcrosG-.nt 4- noter est la 
place plur: grande accordde aiu: docvjncntLiiies.L'histoire 
occupe -J. elle ceule 7,5 'r- du noribre total des pr@ta dc 
1'annee«L'antliropologic ost un peu delair.nde au profit de 
li aoologie et de la gcologie.lvnfin certaibns leeteurg 
empruntent des livrcs de phynique ,de cb.im.le et de mede-
-cine.il ne Qfagit pas de £iandG traitee nois pluttt dc 
livres de sciencen appli'^uoos.our la ciedccine ce mcnt 
essentielleiaent des ouvrages dormant des conseils d'hy~ 
-gi<knee 

Pourtant le roman va reprendxe sa placc prepon-
-ddrante de I&U2 en lSUl. 

Sur 2til5 prdts nous txouvonss 

komanrd =t>3 ^ 
Littcrature.. • 115 - >-• 
. dnoires 71 - ^»5 !/° 
.Documentaires -50 = 10,5 > 

dont pliilosophic 27 
histoire 6S 
gcoyraphle... 110 
sciences... b4 

Les pr6ts dc rcmans cnt porto sur Lll titres, 
le double de lL92.Cn peut penser rjue la biblioth&que sfest 6 
considdrablenent emichie pendant ces rcu;C arrdes et qu.e 
lcn lecteurs s*en sont trouvoc satisfaita,cc 'jui ezplique-
-raik aussi 1'augmentcvtion du nombre des prCts» 



42 

Buit oeuvren ont 6%6 empruntdea plus de dix foissdeux de 
Charles Mxouvel,deux de Ge orge/$&^/ Chnet,trois de 
Pierre Salcs et "La Be-mo aux car eliaB'f d'Alexandre Damae fils. 
62 oont sortis entre cinq et dix fois.Ldrouvel est d'ailleuxs 
le romarcier le plus apprdcie cette ann<Se-l&,suivi df .loxan-
—dre J)umas,et le sixcc&n de Xa,vier de I/ontdpin se confixnie« 
lien lecteurs aiment tou.joars au^ri Cfeozgo f!and et Jules 
Verne,tandlg, rju^ils delaisrent iiugkne duesils avaient sans 
doute lu toutee ses oeuvres disponlbles ^ia Mhliothe.iae, 

.Dans le domaine de la littdrature,le plu^ apprd~ 
—oi6 est hoaspeautEiais crest surtout sa corieespondance que 
les lectefiars empruntent.Porar le thdSitre jJdraoncl Lostand 
fait son apparltion avoc "Oyrano do Berperacn,mais aucun 
auteur ne se detache,pas plun d?ailleurs qu^on podsie oh 
Irangole Coppde et Lamartine ^arderrt la faveur dn public• 

Lfhietoire et les rdcits de voyages dominent 
toajoure dans les documentaires,nais nous constatons une 
plns grande varidte de disciplines representdessl^archeo-
-logie apparalt ,mai s il ne rTargit pas dc rapports de fouilles 
lointainee (la Mbliothecjue nfen possbde pas)scfest lfhic~ 
-toriqae du oMteau do Ch&tillon-d^Azerguee,situd h ciuel-
—ques kHom&tres du Bois drOingtoOn comprend r-iieux d?ms 
oe cas qae eix lecteurs 1'aient empruntddans l^annee» 

J?our la premidre fois sont empruntds des livres sur 
lfacrlculture,en particulier dos rapporte d^oxpositions 
agrlcoles et des traites sur la culture des arbres £rui~ 
—tiers,mais cela ne represente encore qu'un pourcentage 
infime du nombre total dee pr6ts.Il eet assea curieux dc-
constater que dan.s ce canton agricole,dans cette Mhllo-
«theciue dont -un tiers des lecteurs etaient des agricul-
-teure,auoun livee dfagriculture n*dtait sorti avairfe 1901, 
du moins eur les ann.ee b etudidesoLa Mblioth&cjue en possd— 
«dait pourtimt un nombre aesez important.Mous remarquons 
aussi que dana cette deuxifeme moitid du iy° siecle oi) 
les vignee eont attaqudes par le Phylloxdra,aucun leoteur 
n'emprunte d*ouvrage le concernant»Le blbliothdcaire en 
a pourtant mis h leur disposition. 



Odologie,3oologie#botanique et mddecine contiment intd— 
«r^sper le viublio,et un lectour a ro6me emprimte up cnivrage sur 
"1'Hygidne du chanteuz"«Enfin dcu.?,c livres 5o la s&rie 
^ciences £conomi-p.cs pont sortis,aais 051 ne peut ga^re en 
tirer 63 oonclusions mx les go^to du puMic cor^le 
r>@rae lecteur tui les a prr.tifiuoner.t toup, prla.il serait 
intcreasant de connaStze la profc-sion dc cet horanie ,nais 
nou.c, ne savono que son nom.I-rocisons rp.1 il s'agit de livres 
de iiaurice ELock srur "lo Oomcrce",nla 0OEnurelc,"1'IiTptitin, 
"le B.idgetl,,"le l!epartemontn. 

Bn lyir' nouc avons constst^ 5 nouvc-u une "bniane 
considdrahle ctu nombre des vr@tpiil est le nupjct de celui 
de 1901 «Hous avons tent^ plup haut d^expli-yier ce phdno-
-m&ne. 

Sur 722 pzdts noufi avons com-ptci 

Romane 564 = 78 rr-
Littdrature... 28 = 4 £ 
Llemoiren 13 =1,8 0 
Documentaireo 117 =16 '/•> 

dont philoisophie 8 
hirjtoire 23 
g^ographie... 28 
eciences... 58 

C oiacie en 1L^2 noua ccnota^tonp une hais=3e du 
pourcentage des romans au profit dea documentaires: on 
peut supposer nue,le fonde ne ee renouvelant pas guffieam~ 
-ment,lee haMtuds avaient lu la plupart d.e& romans que 
pcsr^dait la Mhlioth&iue et ae tournaient vors les docu-
-rentairea pour tenter de varier un peu leur" lectures. 
Cn pourrait ovpncer une deuxidme hypothboeilog lecteure 
se font moinn nomhreuz,lee pr6ts sont plun z^ressce sont 
peut-@tre surtout leg lecteurs de romans cjui ont delaios^ 
la Mhlioth&que qui ne leur offrait plun une collectlon 
cuffi sante, mai 0 les lecteurn dc documentaJLres sont 
regtds fiddles. 



Les prSts de roDnnn portent sur 35o titxea.Ancun r. 
dopancd leo £ ov. 3 prSts dans l^annde.Pous rotroavons les 
"favoris" de JL>L2; Dunuig,.^ue ,Verne,!ixcLrcann—'.!:: trian. (II 
rey.ble tub locteura roprennert goflt cet autcur a l*appxo~ 
-ohe de la guerr^.Ponson du Serz-ail apparalt aux cttca ue 
Xpi.vier cte : ontopirie 

:'ucun auteur ne oe dctache en litt dl ature, the&tr©, 
poenieilea livres ne nortent 511 ore oluc d'une fois dans 
1f annde, et 1 * on pc?urrsit faire lr. ri©me conntatation dans 
prescjue toiis leg donsiines.Douse ouvrages de gurlnprudence' 
ont ete empnintes ,maia ici encore il nerait vain de tirer 
dos conclusions cc-r un ra8me enprunteur a sorti dix volu-
-nos sur les 53 de la MJurispru;ionce de la 0 our do Gassa,-, 
-ticn'Mci enoore nous ignorons lr>. profeericn de ce lec-
-teur* 

La guerre va interrompr® la vie de la bitliothe-
-que,niais nous oonstctons tiuTn sa rccuverture les tendancos 
nfont gufere changd.:]n effet ,en I:>22,gur les 1080 pr6ts 
nous trouvons: 

'homans 912 - t-4,5 
Litterature... 42 = 4 
Kdmoires 17 = 1,5 $ 
Documentaircs = ic io 

dont phjilosophic II 
histoire r <- t-i *-0 
geographie.,. 46 
sciences... 24 

372 oeuvrea romanesrp.es ont ctz ecprunt de s # Doos9 
sont sortids entre 5 et IC fois dans 1'anrdesce sont essen— 
-tiellement <5es livres dUlexandre Duroa^s et de Jules Verne, 
Oertains roraane semblent reddcouverts pnj? le public puiS-
-rpHls nfavaient pas dtd ecpruntds depuia IbL^.La Mfclio-
-thd.-jue a peut-8tre de ncuvemix lecteurc1 s|ui ne les ont 
pas encore lus.Dumas et Jules Verne sont cctte annde-la 
les "beot-sellers",suivis do tres loin par George Sand. 
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De m§me cTest a nouveau Yoltaixe qui "sort" le plus 

ec litterature:huit ;or§ts our seiae.Pour le th<59,tie le 
fovori eert I usnet ,nain nou^ voyons apparaltre trka tind.de-
-iront Yictorien Sardou.Le mihlic apprecie tor.,j ours lee 
livres historiques et leg recits de voya@QG.Bang le domaine 
deo sciencee aucune discipline ne se ddtache. 

Tfous voyons donc nuc Icfi lecteurs do la bihlio-
-theque populaire du Eois dfClnct n'ont 511 ere ohang^ entro 
Ict;2 et 1^22.C^est tmjcurs le roman qui domine avec une 
proportion variant entre 75 et u5 7 des ouvrar;es empruntds. 
Certos c'est ce genre d^cuvrages que la "biTjliothfeque posrdde 
surtout ,mais pas dans une telle proportion..Iies asuteurs les 
plus lus sont presTUG toujours les m@nies$JXiman,8ue.«.Les 
rocians plus littdraires n' ont raiere ln. faveur du puhlic, 
ct m&me si la biKLioth&que pons&dc des oeuvres de 2ola et 
de Bal25ac,il semble que los lecteurs les boudent,pr^fd-
-rant des romans plus "populaires". 

3'Tous avons pu constater dgalement en faisant 
cette etude qu.e les lecteurs pont aouvent fideles h un auteur 
et cju*ils lisent la plupart cle ses romans,en empruntant 
parfois juscju,l\ tiois ou qucL^tre le m§me jemssgoftt reel pour 
l1^crivain ou oaresse d^aller chercher plus loin?Peu aban-
-donnent en oours de lectuxe une oeuvre en plusieurs volu-
-mes,surtout dans les premiexs temps.Par la suite cela se 
fera plus couzamment et nous avone trouve certaines oeuvres 
dont le preirier tome dtait sorti trois ou quatre fois dans 
lfanrde sans que les suivsntt; n*apparaissent eur le regia-
-tre cif? pr6t.0et—te pratique est & nouveau abandorree en 
1322 et les lectours retrouvont leur constance. 

Le pourcentage des documentaires empruntes oscll-
-le en±re 10 et XS > des pr@ts.Les annees les plus impor-
-tauntes sont celles ov le nombxe dos prSts est lc moins 
important 1 nous avons tente cle donner une explication 
logique a ce ph£nom&ne. Dans cc domaine nous ovons pu voir 
le gofllt constant du public pour les oeuvres historiques et 
left r4_cits de voyafces.l.es sclences exactee et lep scincos 
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juridinueg sont asnea iDeu rcprcsentee s,boauccup moins que 
lc-s Eicienceg naturellec. 

Enfin une anomalie ncus est ^sparuerles lecteuzs 
nfcrapruntent pratiduement pas de llvres nur'1'agricul-
—ture "bien que la Mblioth6que en poss&de un certain ibombre, 
ce nui tendrait h prouver qu1il ne suffit pae d»offrir des 
livres su public pour qu»il on profitoslo bibliothioaire 
5vvait sans doute cru intoren^cr les lectourr on lttijt procu-
~rimt rles ouvrages sur la viticulture danr ce pays de 
visnoblesjce n^tait pas ce dont ils avaient bosoin. 



C O M O I U S I O B  

La MbliothSque populaize du Bois cVCingt que 
nous avonn utudioG rlans cen pageis a donc eu une existence 
d'ei2Viron cinyuante ana»Jependant aa peziode do gxande 
nctivitc Qe situe sortout juscp^en 16^1«Leg documents aue 
nauo pogeedonrj sux cettc dnociue noua montxehtqu' elle avait 
6es Boyens fimnciexG acsea importsmte pui$qu*elle pouvait 
m6me se permettxe de payer see employes» 

L1 £tude rtociologi.p.e nous a pezmic dc constater 
que son impact sui- la population tant G,u village du Bois 
dfCir!gt que dea villagoo voicins nra ces$e de diminuer 
au cours das annee n .Oependant cetto M"blioth£que avait au 
moins le adrite d'exiister et d1oilxix h ses lecteurs dea 
cuvrages agpez vari<5s et nombreux,m@me les habitants 
nTont pas su en prcfiter. 

Hotze travail,incomplet en r-aison des lacunes 
existant dans la documentation,pourra 8tre utilement 
completd pa/r une ctuae dos collecta^bns quand les livres 
seront mis en v&leux danc un local ppproprie•Sans doute 
d^satres documerrfcs seront-ils eestlement decouverts par 
la suite,qui permettront de repondre h certaines :juestions 
que nous avons dft laisser en rnspcns» 
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IC)TJne etucle poxtant buz tcnitoQ les ameog cle fonction-
-nement de la biuliothecp.e pczmet tralt de voir si oette 
descente ert rdgulidre ou o'il y a des pdriodea de leprise 
ontre deux. 
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